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Fortification. 47

CHAPITRE TROISIEME .

^°&struction de la Fortification Réguliè¬
re selon M r . de Vauban.

Mi de Vauban divise le côté extérieur pj
jn'*' du poligone A. B. , qu’il suppose être de

tQ ises, en deux parties égales , par laper-
k 'k Cûaire  0 - D j qu’il fait au quarré d’une
se lUëme  partie de ce côté , au pentagone d’une

Pfléme partie, & à l’exagone , ainsi qu’aux au-
t ,es  poligones d’un plus grand nombre de cô-
6s> d’une sixième partie.

v Au poligone depuis 8. côtés , & au-dessus, je
c.°udrois donner à la perpendiculaireC. D . une
/ q̂uiéme partie du poligone extérieur , pour
!*. 1e les bastions fussent plus grands, & que leurs
^ §les flanqués ne fussent pas fl obtus. Cette

êrPendiculaire de Mr . de Vauban don-
*es  ligues de défense A. II . & B. C ; il

lt  les faces A. E. & B. F. généralement lon-
tjçes  des deux septièmes du poligone exté-
déUr  A . B , cequi fait 50. ou 52. toises , & il
k e.rruine les flancs E. G. & F. H . en faisant
k 'Ignés de défense A. H. & B. G. égales aux

A. F. & B. E , de forte que tous les
tirés du flanc , tendront vers la pointe

dĵ stion qui lui est opposé , où ils doivent

gori °i(ìu’il propose le côté extérieur du poli-
il i.ê e 180. toises pour le plus parfait, comme

E" en esset , le fistême en étant fondé fur
les
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48 Traité d e
PI.  io . les maximes que nous avons données ci-devant*

il he s’y attache cependant pas si scrupuleusement *
qu’il ne le fasse tantôt plus grand & tantôt plus
petit . Quelques toises de plus ou de moins auX
siancs , aux faces , ou aux courtines , ne dimi¬
nuent pas fort considérablement la perfection
d’un front de fortification ; on ne doit cepen¬
dant pas donner plus de 200. toises au poligone
extérieur , parce que la ligne de défense devien-
droit trop longue : mais on peut aller jusque-là
lorsque l'on veut renfermer un plus grand espa¬
ce avec la même quantité de bastions , & don¬ner 60. toises aux faces des bastions. Tous les
autres ouvrages , tant intérieurs , qu’extérieurs,se font comme nous savons dit ci-devant.

Outre cette manière de fortifier les Places,
qui est fans - contredit la meilleure , M r . de
V a UBa N aiant remarqué , que malgré la ca¬
pacité de ces bastions,la grandeur de leur flanc
jointe à la tenaille qu’il met dans le fossé pour
y manœuvrer & communiquer avec plus de fa¬
cilité au-dehors , n’empêcheroit pas que l’enne-
mi ne réduisît l’affiégé dans la nécessité de capi¬
tuler lors qu’il auroit fait brèche à la face du
bastion , & qu’il le seroit assuré le passage dufossé ; cela lui a donné lieu de détacher les bas¬
tions des courtines , aux extrémités desquelles il
met des tours bastionnées , ainsi qu’il se voit à
Bêfort Ville de la Province d’Alsace , & à Lan¬
dau . Cela prolonge beaucoup la durée d’un siè¬
ge ; car l’ennemi est obligé , pour arriver à I3
Place , de faire le logement des bastions déta¬
chés , ou contre - gardes qui couvrent lesdite*
tours , dont on lui rend l’exécution très difficile
par le feu voisin des tours & des retranchement
que l’on pratique dans les contre -gardes , les
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c0(1ÊS,bn peut d’ailleurs défendre avec beau- Pi  10.opiniâtreté, puis-que l’on a une retraitecQnae‘ H a perfectionné ce flstêmé dans la^ t'lt:ruction du Neuf-Brisac, ville qu’il a Faitvojlr dans la même Province; ainsi qu’on va lela description suivante du tracé de ce

^ 0,I vtAtî Système  bfe Me.  o L VâU-4tt, EXÉCUTÉ AUX FORTIFICATIONSou NeUf -Brisac;

Tracé âu keuf-Brìfàc.V0llS tirerez la ligneA.B,àlaquelle vous p/,rL sonnerez 180. toises, cequi fera votre po-t.§°ne extérieur. Du centre de la Place vousdes ratons passant par ces points, & vous^ ^ rez & abaisserez fur le milieu de la ligneq' une perpendiculaire, fur laquelle du pointUnaU Point D. vous mettrez 30. toises, qui est„ lÌRìème du côté A B.. Vous tirerez les li-ft es de défense A. E. & B. F , se coupant enp0!. Vous mettrez 60. toises du point A. aulÇs rit G , & du point B. au point H , potir avoirc-[i ^ gles des épaules des coittre-gardes; pourPq:̂ v°ir les flancs, vous mettrez 32. toises dufetlpD . au point E. & F..fur les lignes de dé-v<a^ >:& vous tirerez les flancs G. s\ & PI. E:te!ie tirerez ensuite une ligne parallèleà A.B,P°Ur̂ Ue?* K , passant par les points E. & F,néts.̂ oct les angles saiîíans des tours bastion-ïallef enfin vous mènerez à cette ligne une pa-e de §. toises L. M., cequi vous donneraD le



5<s Traité de
P/ . ii.  le centre des tours , & les poligones intérieur 5'

Pour construire les tours , mettez 7. toi^
à point L. au point T , & du point M . ^
point V . fur le poligone intérieur L . M ; éte'
vez ensuite sur ce poligone les perpendiculaire5
T . X. & V . Y , auxquelles vous donnerez
toises ; tirez les lignes I . X. «St K. Y. au poiut ;
Z . et mettez de L . en a. «St de M . en b-
sept toises pour tirer ensuite les demi-gorges de5 >
tours de Z. en a. & de &  en b.

Le fossé des tours a 6 toises de large , & f?
tire à sangle de f épaule des petits fìancs , cess1*
forme les gorges des contre -gardes . . :

Ensuite vous donnerez 5. toises à la perpendi¬
culaire N . O , & vous tirerez les lignes de dé¬
fense T . P. <& V . Q , leíquelles fe coupent en 0 - 1
les petits fìancs P. S. & Q. R . fe font fur laprû ' 1
longation de ceux des contre -gardes , cequi dofl'
ne aussi la courtine P. Q . j

Le fossé de la Place a 15 toises , & est p*' 1
rallele aux faces des contre-gardes.

Réduit.

E réduit fe construit en lui donnant 21. toi'
■*—<’ ses de capitale du point e . jusqu ’à son ai¬
gle flanqué , & en faisant ses faces parallèles '
celles de la demi-lune ; on lui fait des flancs ^
cinq toises , & un recoupement à fa gorge '
son fossé doit avoir 6. toises de large.

jDifP



^ÒÌÍTÍFÍCÁÏÎONí
eur 5,
oifâ
[. à"
éle*

lair eS
:z ^
)OÌD£
n b-
sd$

L ie
:eq^

aidi'
: dé'
n O-'
prO'
doJi'

pi'

5ï

toi"
a?

es **
s $
rge'

Demi -Lunes.

)tift

Îj ŝ demi-lunes se font en ouvrant íe compas p/ , ti.
de i. , point E. à 15. toises au-deíTus de sangle
ç le pauleG , portant cette ouverture du point
^ a.u point F , & tirant les faces à 15. toises

'dessus des angles des épaules des contre-gardes.
n leur fait des flancs de 7. toises, leur fossé

? avoir 10. toises de largeur,
g jr? chemin-couvert est comme nous savons

signé à l’article du quarré.
'-equin’éíi pas détaillé ici se trouvera exac-

v** nt cotté sur la Planche n , à laquelle je ren-
ìp k lecteur.

c 7 .out le pourtour du corps dé la Place, dans
^ "sterne, est entièrement revêtû à la hauteur
^ 34- pieds5mais les bastions détachés qui cou-

ies tours , de même que les_tenailles, &
ç denu-lunes ne le font qu’à demi ; lavoir les
Jfe -gardes à la hauteur de 28. pieds, les te-j àla hauteur de 12, &les demi-lurtes de
leh PQllr  ie téduit , il est revêtu en entier. Sur
dee E à ce  revêtement on a laissé une berme

o-pieds de largeur , fur laquelle on a planté
Cen laie vive> à 2 pieds dé distance derrière
w ?. haïe vive , l’on a planté une rangée de

esy à 3- pieds en arrière de cette palis-
Pa» 5 ou a commencé le talus du rempart & du

ypet;
tî̂ je détendrai pas d’avantage fur la defcrip-
Uti i^e Ce  fistême: bailleurs je Fai dejà fait dans
Dulsfp que j’ai intitulé FArt de fortifier, que
fahe • er  le filsLibraire à Strasbourg, à dû

^primer , & auqtteî on pourrait avoir
D 2

re«
eours,



5* Traité de
PI. XI. cours . Je dirai seulement que Mr . le Maréchal'

de Vauban a eû pour principal objet dans ce
i]sterne , d’abréger le teins qu’il auroit fallu pouf
faire des revetemens entiers , & de diminuer I3
dépense qu’ils auroient coûtés , l’un & Fautre
étant par ce moïen considérablement diminués >
principalement aux endroits où les materiaist
font rares , comme au Neuf -Brifac. Mais aufl1
il n est pas si avantageux que celui à revête'
ment entier , du-moins jufqu’au cordon , cas
quand Fastiégeant peut tant faire-que de se rem
dre maître du haut des brèches , on a une grafl'
de difficulté de pouvoir bien aíTûrer le grand r£'
tranchement , c’est-à-dire celui qui soutient ses
autres . La raison en est , que comme Faffiégeanc
peut dans une affaire s’étendre à droite & à gam
che le long des talus pour lors déchirés & est'
mauvais état , après qu’il a gagné le dessus de &
haïe vive qui est toute emportée de coups de
canon , il seroit plus difficile de l’arrêter qu’airi
Piaces entièrement revêtues , où Fennemi ste
peut avoir-d’accés précisément que par les oU'
vertures des brèches , lesquelles ne permettes 11
pas de s’étendre comme au premier . Jafques-L’
il n’y a pas plus d’avantage à l’un qu'à Fautre?
c’est pourquoi les grands retranchemens f’o$

. plus difficiles à faire, & moins sûrs à foûtenh
aux Places à demi-revetement , qu’aux autres j ^
cest -là généralement le défaut de tous les ou¬
vrages à demi-revétus.

C’est pourquoi je ferois mes revetemens d’est
viron 24. pieds de haut , tant du corps de ^
Place que des autres ouvrages , & fur ce re^ '
tement j ’éléverois mon parapet de la hautes
que -je juger ois m’être nécessaire , <Sc dont le ^
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J P O R T ï P X C A T I O N. 53
je ^térieur ne seroit revêtû que de gazon , pj llt.Parapet des ouvrages extérieurs étant un peu
qnS ^ as tzuo celui des intérieurs ; cequi seroitfee. de la campagne on ne découvriroit pas une

le pierre des revêtemens de maçonnerie,
l'o r autre  défaut du demi revêtement est , quePrive  d u bénéfice des orillons ; il est vrai
? .e ^ grand usage des bombes & du ricochet,

à l’effet des batteries opposées , rendront
formais les orillons inutiles quand les affiégeans
^ont bien s’en servir ; mais j 'ôse me flatter

aVoiï trouvé un systeme dans lequel ces mê-
orillons font très nécessaires , & font en mê-

f̂ tems exempts des défauts de ceux d’à pré-J 1?.: je puis même assurer d ’avoir trouvé le
Pi°líss1 d ’empêcher le passage du foflé , soit qu il

it sec ou plein d’eau. Mon flstême peut s’ap-
^uer aux Places de toute espèce , & il n’est& nécessaire de construire des villes neuves

^ le pouvoir mettre en pratique . Je n’cnn0ai Point mention ici , parce que je le garde
q Ur en faire le premier usage pour le service1 souverain qui veut bien m'honorer de sesfcontés..

hiit*1 atten dant , faisons un peu voir s’il ne se- pi.  1êtj. Paj possible de trouver un système qui pût & l zen parallèle avec celui du Neuf -Bri-
<qr’., & être exempt des défauts de celui-ci ;
tq n on est pas absolument exempt . Je mets
qiuf .̂ icr lieu les demi-revêtemens par les raisons
AipJ.'ò dejà dit , en second lieu , je voudrois
déçQ, lrncr les flancs des demi -lunes , parce qu’ils
étabijent le corps de la Place ; car l’ennemi
des r >iailt des batteries , fur le chemin -couvert‘ ’̂ 'es d’armes rentrantes , ou fur la crete

D q de



54 Traité de
pi, |i . je son glacis , il peut battre en brèche la cont¬as 12. t ine , & enfilant le fossé entre la tenaille #

le liane de la contre - garde , il lui est faciled’empécher la communication de la tenaille
du front attaqué aux contre - gardes . L’expeJrience n’a que trop confirmé combien cela est
désavantageux à l’affiégé ; & ' quand Mr . leMaréchal de Tallard fit le siège de Landanpn 1704 , l’on battit ainsi en brèche la cour'
tine du front attaqué . Des mêmes batteries»
Tennemi peut ruiner les petits flancs , ainsi quS
nous savons déjà dit . L’on pourra peut -êtrem’objecter , que les flancs des demirlunes , quS
je supprime , défendent le passage des fossés &des contre -gardes ; mais comme l’ennemi peut
ruiner ces flancs avec les mêmes batteries qu’i*est obligé de faire pour ruiner ceux des contre'
gardes , cette propriété devient peu considéra¬
ble , & ne doit pas être préférée.

Pi  12 . C’est pour cette raison que dans le sistême de
la planche 7e; je les ai supprimés . Pour tenstlieu de ces mêmes flancs , j ’ai aggrandi la cap3'cité des réduits , de même que leurs flancs , afinqu’on puisse placer deux pièces de canon fur Iehaut de leur rempart , & deux autres au-dessoU3de celle-ci , placées dans un soûterrein ou flans
bas , lesquelles quatre pièces font dirigées veri
sangle flanqué de la contre -garde qui leur est
opposée ; ces pièces ne peuvent être vûës de*batteries que Tennemi place fur le chemin -co n'
vert . Je supprime pareillement les tours bastion'
nées , lesquelles reviennent chacune à quaran^
mille francs , & je mets à leur place des bastion5
de 17. toises de flanc & de 30. toises de face»
lesquels bastions font remplis de terre . Desso^



le, j Fí, " " ' ‘ " 0 ‘ . Wje fais des souterreins de 25. toises de P/.
t°Urkr 3* iarge , lesquels tiennent lieu de
í}̂ s “actionnées , & servent en même-tems de
ij0 Cs , où l’on peut placer 6. pièces de ca-
f0 5 lesquelles jointes aux 6. du flanc íupérieur,

» pièces fur chaque flanc.
fais un recoupement aux tenailles, comme

oki- 5 P° ur  que le revêtement íè présente plus
j^ ùement aux batteries de l’ennemi. Le reste
jfltëre Qp£U  à Neuf -Brisac, que j’en suppri-

y e détail.
nJ e fais un retranchement dans les places d’ar-

sêntrantes , lequel sert à couvrir les courti-
i >outre ses propriétés particulières,

v Í>1 l’on veut un détail plus circonstancié des
r ?Prsetés de ce système par-dessus celui du Neuf-

uac, on n’a qu’à voir ce que j’en ai dit au
^apitre 12. du Livre dont j’ai parlé ci-devant.
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